
 22  septembre  2024,  25  ème  dimanche  du  Temps  ordinaire 

 Désirs… 

 Jésus  prend  au  sérieux  nos  désirs,  nos  attentes,  nos  espérances.  Il  ne 

 nous  demande  pas  de  ne  pas  avoir  d’ambition,  de  ne  pas  vouloir  de 

 reconnaissance,  de  ne  pas  vouloir  réussir.  Au  contraire,  il  nous  enseigne 

 comment  y  parvenir,  il  nous  en  donne  les  moyens  :  «  Si  quelqu’un  veut  être  le 

 premier,  qu’il  soit  le  dernier  de  tous  et  le  serviteur  de  tous  ». 

 Il  n’y  a  rien  d’ironique  dans  un  tel  propos,  en  effet,  et  même,  bien  au 

 contraire.  Car  Jésus  le  sait  bien,  nous  voulons  tous,  d’une  manière  ou  d’une 

 autre,  être  les  premiers.  C’est  pourquoi  il  vient  mettre  des  mots  sur  notre  désir,  il 

 vient  le  mettre  en  lumière,  pour  nous  faire  prendre  conscience  de  ce  qui  nous 

 habite.  Il  nous  protège  ainsi  de  l’ignorance,  qui  est  un  vrai  danger  :  mal  se 

 connaître  est  souvent,  en  effet,  à  la  source  d’attitudes  injustes.  Par  exemple, 

 lorsque  nous  ressentons  de  la  jalousie  -  ce  qui  nous  arrive  à  tous  à  un  moment  ou 

 à  un  autre  :  tel  poste  ou  telle  marque  de  reconnaissance  attribué  à  un  autre,  un 

 heureux  événement  qui  nous  est  annoncé  -  fiançaille,  mariage,  naissance…  - 

 lorsque  nous-mêmes  «  n’en  sommes  pas  encore  là  »…  Les  raisons  peuvent  être 

 multiples.  Mais  si,  alors,  nous  sommes  attentifs  aux  mouvements  de  notre  cœur, 

 si  nous  osons  regarder  en  face  cette  jalousie  en  nous,  et  nommer  le  désir  - 

 manque  -  dont  elle  est  l’expression,  cela  suffit  la  plupart  du  temps  à  apaiser 

 notre  cœur,  et  à  le  préserver  de  la  colère,  qui  pourrait  vite  nous  conduire  à 

 accuser  les  autres  et  à  leur  en  vouloir,  au  lieu  de  nous  réjouir  avec  eux  de  ce  qui 

 leur  est  donné…  Cela  peut  même  être  l’occasion  de  bénir  le  Seigneur  :  le  bénir 

 de  nous  montrer  nos  faiblesses,  de  nous  purifier  ainsi  de  notre  orgueil.  Cela  peut 

 être  surtout  l’occasion  de  prendre  conscience  de  tout  ce  que  nous-mêmes  avons 

 aussi  reçu  et  qui  a  sans  doute  suscité  parfois  la  jalousie  d’autres  que  nous… 

 Mais  surtout,  au  lieu  de  nous  lamenter  de  ne  pas  avoir  encore  ce  que 

 l’autre  vient  d’avoir,  pourquoi  ne  pas  tout  simplement  prendre  les  moyens 

 d’obtenir  ce  que  nous  désirons. 

 Car  Jésus  vient  justement  de  nous  dire  comment  faire  :  «  Devenir  le 

 dernier  de  tous  et  le  serviteur  de  tous  »,  c’est-à-dire  s’engager  dans  une  attitude 

 de  service,  par  le  don  de  soi,  l'oubli  de  soi  et  l'attention  à 

 l'autre.  Attitude  d'autant  plus  profitable  qu'elle  est  toujours 

 source  d’une  paix  profonde...  or  ne  sommes-nous  pas  tous 

 habités  justement  par  ce  désir  de  recevoir  pour  nos  cœurs 

 cette  paix  que  Jésus  nous  offre  ?     


